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L. Van Hoof f
Par la mort du Médecin-Général Lucien Van Hoof,

survenue à Anvers le 6 décembre 1948 à läge de 58 ans, la
médecine tropicale perd un représentant de haute valeur.

Après de brillantes études humanitaires il entra à
l'Université de Louvain où il obtint le diplôme de docteur en
médecine en 1912.

Pendant la guerre de 1914 il répondit à l'appel pour
volontaires destinés aux troupes coloniales belges en
campagne en Afrique.

La première campagne terminée, Van Hoof fut mis
à la disposition du Gouverneur Général avec la proposition
de l'attacher au Laboratoire de Leopoldville. Par la suite
il dut assurer pendant quelque temps le service médical à

Kinasha et la direction du service médical de la Province
de Katanga, puis succéda à M. Mouchet comme médecin
en chef.

A sa rentrée d'Afrique, en 1946, il fut nommé professeur
à l'Institut de Médecine Tropicale Prince Leopold. Ici,
comme en Afrique, il se fit remarquer aussitôt par ses
habitudes d'ordre et de haute conscience avec laquelle il
remplissait ses fonctions, il fut aussi un chef de laboratoire

des plus distingués.
Comme tel il poursuivit et fit paraître un très grand

nombre de travaux importants sur la trypanosomiase
humaine. Sa participation à la Commission internationale
de la S. d. N. pour l'étude de la trypanosomiase humaine
lui fournit également l'occasion de publier une série de
notes en collaboration avec les autres membres de la
mission. En dehors de ces recherches Van Hoof fit des
observations de grand intérêt sur divers aspects de la médecine
tropicale.

lui 1948, Van Hoof représenta l'Institut de Médecine
Tropicale à Anvers au IVe Congrès international de Médecine

tropicale et du Paludisme à Washington. Il en fut
nommé vice-président et fut désigné comme secrétaire du
Comité provisoire pour l'organisation du futur congrès.

Sa disparition laisse un grand vide. L'Institut de Médecine

Tropicale d'Anvers, mais aussi la médecine tropicale
en général, ont perdu un professeur et un chercheur de la
plus haute distinction. La Rédaction des Acta Tropica a
douloureusement regretté de voir partir en lui un fidèle
collaborateur de la première heure qui a toujours pris
vivement part au développement de notre périodique.
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